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- gMftéfer le» poumon» et une application 
quotidienne de Lioi-
ment du Docteur SloeA 
sur la poitrine, la, gorge 
et le do* cocatitue une 
excellente precentton. 

L ' a c t i o n du 
L i n i m e n t 
Sloen, aimuit*-
n e m e u t r é ­
chauffante «4 
•timuUnte, n* 
manque jamais 

de eouleger U congestion et de calmer 
l'àmnavanmation des tissus des poumons 
a» de la gorge. L* nuit, le Sloan adou­
cit l'irritation et met un terme aux affres 
de la toux, permettant au malade un 
sommeil paisible et ininterrompu. Hais 
ee n'est pas tout ; le Sloan est un auxi­
liaire puissant et d'une râleur inestimable 
pour garantir les poumons contre la 
pneumonie, une des multiples complica­
tions qui guettent les victimes de 
l'mfluenia. Tous ceux qui sont sujets 
à rinfluenxa, aux Rhumes et aux Re­
froidissements, à la Toux et la Bron­
chite, devraient employer le Sloan 
régulièrement pendant les mois d'hiTer. 
Son action répulsive aussi est bien 
Mpérieure à celle du cataplasme et son 
s—pli il plus pratique. Toutes paarsua-
c*w s 1» flacon t Fr. 10.10. "*"" ' 
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DES POTEAUX-
FRONTIÈRE 

jalonnent 
tonte la frontière 
soviéto-allemande 

Un emprunt de guerre 
de 300 millions 
de livres sterling 

•a être émis 
en Angleterre 

Londres, 5. — Sir John Simon a 
annoncé aux Communes l'émission 
d'un emprunt de guerre de 300 mil­
lions de livres sterling à échéance 
de quinze et dix-neuf ans portant 
Intérêt de S %. L'émission se fera 
• u pair mardi 12 mars 

Une nouvelle série 
de discours ministériels 
est organisée i Londres 

Londres. 5. — Une nouvelle série 
de discours ministériels a été orga­
nisée. Les membres du cabinet de 
guerre ayant, on le sait, pris succes­
sivement la parole pour faire l'expo­
sé dea buta de guerre de la Grande-
Bretagne, les autres ministres vont 
maintenant prononcer des discours 
pour attirer l'attention du public 
sur l'Importance de l'effort de 
guerre entrepris par les divers mi­
nistères. 

C'est ainsi que M. Ernest Brown. 
ministre du Travail, commencera 
cette campagne vendredi prochain 
à Sunderland : M. W.-S. Morrison, 
ministre des Vivres, air John Gil-
mour. ministre de la Marine mar­
chande, M. Burgin. ministre des 
fournitures, et le capitaine Euan 
Wsulace, min i s tre clés Transport», 
lai succéderont. 

MAUVAIS ESTOMAC 

Moscou. 5. — De l'Agence Tass 
La Commission centrale frontalière 
mixte soviéto-allemande publie le 
communiqué suivant : 

Le n février j 1940, a été achevé 
l'établisesments des poteaux-fron­
tière sur toute la longueur (envi­
ron 1.500 kilomètres) de la fron­
tière soviéto-allemande. Deux mille 
huit cent vingt poteaux frontière 
au total ont été érigés. Le levé 
topographique de la nouvelle fron­
tière a été achevé dans son en­
semble. 

L'ON PARLE 
D'UN RÉTABLISSEMENT 

DE L'AMBASSADE 
DES ETATS-UNIS A BERLIN 

Washington, 5- — Certains com­
mentateurs américains pensent que 
le résultat pratique de la visite de 
M. Sumner Welles à Berlin sera le 
rétablissement de l'ambassade des 
Etats-Unis auprès du gouvernement 
du Reich. (Il s'agit là d'une pure 
supposition). 

L'opinion des milieux informés 
reconnaît que'toutes les spécula­
tions sur le caractère réel de la mis­
sion de M. Sumner Welles sont vai­
nes, car il appartient à M. Roose-
velt seul de tirer de cette mission 
des conclusions pratiques. La signi­
fication de la mission de M. Sum­
ner Welles ne pourra être pleine­
ment appréciée que lorsque l'envoyé 
du président Roosevelt sera de re­
tour à Washington. 

COMPAGNIE 
DES EXPERTS-COMPTABLES 
DE LILLE ET DE U RÉGION 

DU NORD 
Les membres non mobilisés de la 

Compagnie des Experts-Comptables 
de Lille et de la région du Nord, 
tiendront leur deuxième assemblée 
générale de guerre au siège. Palais 
de la Bourse, salle des réunions, à 
Lille, le samedi 18 mars, à 15 h. M. 

Le Conseil d'administration se 
réunira à 14 h. 30. 

EN POLOGNE OCCUPÉE 

LES SOVIETS 
S'ACHARNENT 

contre la rel 

GRAND PROCÈS 
D'ESPIONNAGE 
A ROTTERDAM 

Amsterdam. 5. — Le procès d'es­
pionnage s'est ouvert à Rotterdam 
dans l'affaire du poste de radio 
clandestin de Schiebroek. On sait 
que ce poste établi dans une villa 
de Schiebroek, près de Rotterdam, 
retransmettait en Allemagne des 
renseignements d'ordre divers, no­
tamment des renseignements mé­
téorologiques. Deux Inculpés sont 
Jugés : un Hollandais dont les ini­
tiales sont D... B . et un Allemand 
nommé Heirich Drever, rédacteur 
en chef du « Westdeutscher Presse-
dlents > d'Essen. 

PRÉCAUTIONS EN SUISSE 
Berne, 6. — Les autorités suisses, 

militaires et civiles, continuent à 
prendre toutes les mesures de pré­
caution nécessaires pour parer effi­
cacement a toute éventualité. C'est 
ainsi que le Grand Conseil du can­
ton d'Argovie a voté aujourd'hui un 
crédit de 40 000 francs suisses pour 
financer les préparatifs d'une éva­
cuation éventuelle de la population 
civile de ce canton. 
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UN GÉNÉREUX AMÉRICAIN 
FAIT DON D'UNE 

AMBULANCE A LA FRANCE 
Paris, 6. — M. Georges Mandel, 

ministre des Colonies, a reçu d'un 
généreux américain, qui désire 
garder l'anonymat, une voiture 
ambulance des plus perfectionnées 
qu'il a immédiatement donnée à 
l'hôpital d'Hennemont. à Saint-
Oermain-en-Laye. qui, comme on le 
sait, a été affecté à l'armée colo. 
maie. 

ACCORD DE « TROC » 
NIPPO-ROUMAIN 

Toklo, 8. — De l'Agence Domel 
De source autorisée on annonce la 
conclusion à Bucarest d'un accord 
de < troc » entre le Japon et la Rou­
manie a la suite des négociations 
qui se sont déroulées entre le minis­
tre du Japon et le gouvernement 
roumain. 

FUSILLÉ A L'AUBE 
A MADRID 

Madrid, 5. — Angel Pedrero qui a 
été le-chef du c service «jlnforma-
tions militaires » républicain, durant 
la guerre civile, a été fusillé à l'aube 
à Madrid. 

105 ÉLUS COMMUNISTES 
DU CHER SONT DÉCHUS 
Bourges, 5. — Sur requête du 

préfet du Cher, le Conseil supé­
rieur interdépartemental d'Orléans 
• prononcé à ce Jour la déchéance 
de trois conseillers généraux, de 
trois conseillers d'arrondissement, 
ainsi que des maires, adjoints et 
conseillers municipaux des commu­
nes de Vierxon. Saint-Florent. Lu-
nery. Lapan. Beffes. Montlouis. Rei-
gny et Saint-Christophe, soit 99 élus 
municipaux. 

109 CONSEILLERS 
PRUD'HOMMES RELEVÉS 

DE LEURS FONCTIONS 
Paris, 5. — Le ministère du Tra­

vail communique : MM. Georges 
Bonnet, gar^; des Sceaux, et Char­
les Pomaret, ministre du Travail, 
ont soumis a la signature du prési­
dant de la République, un nouveau 
décret relevant de leurs fonctions. 
MU conseillers prud'hommes appar­
tenant a dix-huit départements. 

ARRIVÉE A ROME 
DU PRINCE 

OTTO VON BISMARK 
Rome, 5. — Le prince Otto Von 

Bismark, neveu du chancelier de 
Fer. est arrivé à Rome où il occu­
pera un poste important a l'ambas­
sade. Le prince était depuis 1937, 
vice-directeur des Affaires politiques 
à la Wilhelmstrasse. 

east 

LA GUÉRISON DE LA TOUX 

Quelle qu« soit l'ancienneté de votre 
toux, et même si vous avez essayé 
sénateurs sirops sans résultat, essayez 
I» SANTOS Des milliers de malades 
SOI doivent soulagement ou guérison. 
t a s 1* flacon de 150 «r brut. Ttes 
Psus* et Lab. du SANTOS. 4. rue Ms-

sfONTPELLIER. 9034 

Gautier 
ANGLETERRE. — L'Université 

d'Oxford a décidé de remettre 
M. Edouard Bénès, le diplôme de 
« Docteur honoris causa *. 

BELGIQUE.— Un avion militaire 
a capoté ce matin a l'aérodrome de 
Gosselies. près de Charleroi Les 
deux occupants, un moniteur et un 
élève, légèrement blessés, ont été 
transportés a l'Hôpital militaire de 
Namur. 

SUEDE — Le bruit ayant couru 
que M. Sumner Welles se rendrait 
a Stockholm sur l'invitation du 
Conseil suédois, s Le Social Demo-
kraten» s'est adressé au Ministère 
des Affaires étrangères qui a dé­
menti cette information. M. Welles 
après sa visite a Londres, retournera 
directement en Amérique. 

MKl*»fell»lLa1=A!S'*te"~" 

3.679 prêtres ont déjà été 
déportés ea Sibérie 

Paris, 5. — L'Agence Pat commu­
nique : Les occupants rouges con­
tinuent en Pologne à s'acharner 
contre la religion. Toutes les at 
dations catholiques ont été dissou­
tes et leurs locaux ont dû être ce-
dés aux organisations athées. Les 
imprimeries ainsi que les écoles ca­
tholiques ont été fermées. Pour lut­
ter efficacement contre le culte re­
ligieux les bolcheviques ont déjà 
déporté 3.67» prêtres polonais en 
Sibérie. , 7^ 

Les organisations athées recrutent 
de nouveaux adhérents en leur pro­
mettant du travail et dea victuail­
les. 

et d'ordre général 
De» avances accordée» 

IBX Chambre» de Commerce 
Paris, i. — Un décret publié au 

s Journal Officiel > stipule que des 
avances peuvent être accordées, 
dans la limite d'un montant maxi­
mum de cinquante millions, aux 
Chambres de Commerce à concur­
rence des avance» consenties par 
ces dernières aux petits industriels 
ou artisans membres des groupe­
ments qui ont été ou seront cons­
titués pour les fabrications de la 
défense nationale et qui seront ti­
tulaire» de marchés à ce titre. 

Cas avances produiront intérêts 
au taux fixé; par application du dé­
cret du 37 octobre 1938, relatif 
régime des avances. 

Les avances faites aux Chambres 
de Commerce produiront Intérêt au 
profit du Trésor, a un taux infé­
rieur de 1.50 % à celui prévu ci-
dessus La différence de 1.50 % sera 
acquise aux Chambres de Com­
merce, pour couverture forfaitaire 
des frais entraînés par les opéra­
tions dont elles seront chargées. 

APRÈS SIX MOIS DE GUERRE 

Le bilan de la R. A. F. 
nettement bénéficiaire 

L'examen du compte s profits et 
pertes s de la Royal Atr Force après 
six mois de guerre montre le travail 
satisfaisant accompli par l'aviation 
britannique. 

Du côté débit, la R A F . accuse 
43 avions perdus. 

Ils ont été abattus pendant l'atta­
que de points particulièrement for­
tifiés, de bases navales, de ports, 
de docks et de bases de mines ma­
rines. 

Du côté profit, on trouve que les 
artilleurs de la R.AP. ont abattu 
101 avions allemands, dont 31 chas­
seurs et 15 Messersçhmidt MP-110. 
avions puissamment armés, à deux 
moteurs, qui sont les « favoris » de 
Goerlng. 

Sur le front Ouest et dans la baie 
d'Helifoland, les nazis ont perdu 
43 avions. Les 69 autres représentent 
le tribut payé par le Reich aux 
tentatives de raids effectuées sur 
la côte Est de la Grande-Bretagne. 

En outre de ces chiffres, 13 avions 
nazis ont été abattus par l'artil­
lerie de marine en dehors de la 
RAF. 

En chiffres ronds, la valeur des 
avions détruits par la Royal Air 
Force est d'environ 3 millions de 
livres sterling (M» millions de 
francs). i 

MIRCR1DI | MARS 1*41 
•PARIS P.T.T — S h. 45, Paul Delmer 

Théodor Botrel : 8 h. 25. chant, par 
Mlle Lise Daniels ; 11 h. 45 le quart 
d'heure du soldat ; 12 h., la chorale 
Félix Raugel : 12 h. 49. musique va­
riée ; 1» h. 30, I* quart d'heur* du 
soldat ; 18 h. 45. Edith Piaf ; 18 h.. 
Le Pèlerin, de Ch. Vlldrac : 19 h. 45. 
concert symphonique : 21 h.. Fernan-
del ; 21 h. 45, mélodies par Mme Mâ­

tiné Grey ; 22 h., piano par M. 
Georges Farafo ; 23 h , concert sym-

3 TORPILLEURS 
de poche... à Paris 

livré» à U Roumanie 
par la Graade-Bretafne 

Paris. 5. — Trois torpilleurs de 
poche battant pavillon Roumain 
sont actuellement emboasés à Paris, 
Quai de la Râpée. 

Récemment acquis a la Grande-
Bretagne, ils ont quitté Plymouth 
le 35 février. Après avoir touché 
le Havre, Ils ont remonté la Seine 
Jusqu'à Paris. Aujourd'hui ils seront 
réceptionnes solennellement par 
l'Ambassadeur de Roumaine. 

Dans quelques Jours ils appareil­
leront par nos canaux pour la' 
Méditerranée d'où fis rejoindront 
Constantza. On publie les rensei­
gnements suivants touchant lés 
caractéristiques de ces trois bateaux: 
« Le Vlforul », c Le Viglua » et « Le 
Visculul » sont les trois frères 
Jumeaux de ces vedettes torpilleurs 
que les Anglais appellent déjà cui­
rassé miniature. Long de 34 mètres 
déplaçant 35 tonneaux, ces engins 
sont redoutables par leur vitesse et 
leur vitesse et leur armement. Ils 
sont pourvus de deux tubes lance 
torpilles de 533 •»;• et de deux 
mitrailleuses quadruples anti-avions 
sur tourelle blindée en acier Ils 
sont en outre armés contre les sous-
marins puisqu'ils peuvent lâcher 
derrière eux quelques chapelets de 
bombes ; trois moteurs à trois 
vitesses de 1.106 cv permettent 
d'atteindre 45 nœuds, soit 80 kilo­
mètres à l'heure environ. A bord il 
y a une quinsaine d'officiers et 
d'hommes. 

QUAND FINIRA 
U GUERRE? 

M. Gabriel Trarieux d'Egmont 
astrologue réputé, a interrogé le 
ciel sur les événements actuels. Et 
11 publie ses prévisions dans 
petit livre plein d'intérêt. 

Quand finira la guerre? Il parait 
que la carte du ciel au 30 mars 
1940 sera excellente, e Vraiment 
une carte de paix ». Mats ne vous 
réjouissez pas trop vite Ce qui est 
inscrit dans les astres peut mettre 
du temps à se réaliser. La guerre 
était paralt-il annoncée dans le ciel 
dès le printemps 1939. 

En revanche, nous aurons la vic­
toire. L'horoscope de Hitler le 
montre touché gravement. Celui de 
M Chamberlain est si brillant que 
M. Gabriel Trarieux d'Egmont voit 
en lui le grand vainqueur de l'af­
faire. Celui de M. Daladier est fort 
bon aussi. 

PAS DE POISONS 
DANS VOS REINS 
PAS DE MAL DE DOS 

SI Tôt rein» n e rejettent p i s par jour 
• n r - r o n 1300 gr* d'urine et 4 e rés idus 
t o x i q u e s , les 34 ki lomètres d e t u b e i u r i -
ns ires e t les ftlrres iws^occopiquea d e VOS 
re ia i sont bouches par las déchets toxi­
ques . Ainsi augmente le danger d 'un e m p o i ­
s o n n e m e n t par les acide». 

C e t «lut d'acidité d û a u x mauvaises 
fonc t ions des re ins es t u n s ignal d'alarme 
et parut être la d é b u t d 'un violent mal d * 
d o s , d e troubles urinaircs , dou leurs dan» 
la» m e m b r e s , per te d 'énerg ie , l u m b a g o , 
tnf lur* des chev i l l e s e t sou» le» yeux* 
r h u m a t i s m e , vertige». 

La plupart de» personnes surve i l lent 
leur» Intest in*, l ongs d e t m é t r é s , e t n é g l i ­
g e n t le» 2 4 ki lomètres d e tubes uri narre» 
S'il» sont bouchés par les po isons n o n é l i ­
minée voua p o u v e z être malade p e n d a n l 
dm m o i » t N e courez pa» c e r i sque I 

Assurez -vous q u e v o s reins é l iminent 
I l i t r e l / a par jour e n prenant d e * 
•ML U LIS POSTER. 

Dèa aujourd'hui, demandez-les. Elles 
•ont employée» avec succès par des mil­
lions de personnes. Bile» vous soulageront 
rapidement. Exigea |«a Pilules Foater. 
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C o m inorco 
Industrie 

MARCHÉS DE PARIS 
PARIS, S. — Viande» : Bœufs : 

quartier derrière. 13.88 devant 
10.70 ; aloyau 18.20 : cuisses 14.38 ; 
train entier 14.10 ; Veaux : Ire quai. 
17.16 ; 2e quai. 13.70 : 3e quai. 
10.20 ; pan cuisseau 18.28 ; Moutons: 
ire quai 17.00 ; 2e quai. 14.96 ; 
3e quai. 13.30 : gigots 19.75 : carrés 
parée» 28.00 : épaule 14.00 . Porcs 
(entier ou demi) : Ire quai. 17.90 ; 
f i lets 30.88 ; Jambons 18.06 ; lards 
13.60. — Beurres : Kilo des Laiteries 
Coopératives industrielles Norman­
die 34.00 : Charente. Poitou, Tou-

le, 38.76 ; malaxés Normandie 
20.00 : malaxés Bretagne 18.76. — 
Œuf» : Picardie et Normandie 766 ; 
Bretagne 600 : Poitou, Tourslne, Cen­
tre 778 ; outre mer 680. — Froma­
ges : Brie moyen 338 : camembert 
Normandie 438 ; divers 847.60 ; Li-
slcux 800 : Pont Lévéqus 803.80 ; 
Port Salut 1778. — Volailles : ca­
nards Rouennals 37.00 Nantais 
Nantais 23.00 ; fermes 17.00 : lapins 
morts 19 00 ; oie* en peau 16.00 
poulet» morts Nantais 34.00 ; i 
Bresse 29.00 : poules de Bretagne 
21.00. — Poissons : barbues 34.00 
bars 31.00 ; harengs frai.çals vides 
6.80 ; homards vivants 80.00 ; lan­
goustes vivantes 47.00 : merlans brtl 
lanta 8.60 : raies 8.60 ; sardines sa­
lées Bretagne 36.00 : fraîches 27.80 : 
soles 36.00 : huîtres Maronnes 130.00; 
Portugaises 32.60 ; moules Islgny 
306 

Drôle d'hiver 
Soyons prudents I 

Depuis quelques Jours, la tempé­
rature adoucie nous fait oublier 
l'hiver. Gare aux caprices des 
venta ! 

Mais la traîtrise du temps a'aura 
pas d'effet sur les adaptes Innom­
brables du Bronchocure, protecteur 
sans égal des voies respiratoires. 

On ne dira jamais assez que le 
Bronchocure doit ses propriétés an­
tiseptiques et décongestlves aux 
essences végétales associées par 

l'Abbé Blanc dans sa formule 
qui s'est révélée d'une efficacité 
surprenante. 

Remède naturel de la toux, V« 
Chich-Zati d'Algérie constitue ls 
base du Bronchocure. Rien ne s'au­
rait le remplacer, de l'avis même 

nombreux médecins qui sont 
sortis de leur réserve profession­
nelle pour féliciter le bon curé de 
Beni-Mered. 

Rappelons les mérites essentiels 
du Bronchocure : Efficace dans 
tous les cas : aucune contre-indi­
cation, même chez les bébés ; sa-
veur délicieuse ; conservation indé­
finie ; prix le plus modique (14,80 
les 400 gr. net). 

Toutes Pharmacies ; à défaut : 
Laboratoires BOURELY, 42, rue 
Rouelle. Paris. 9036 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
AU CATEAU. 8. — Beurre, 14 fr. 

la livre ; œufs, 1.00 et 1,10 la pièce ; 
fromage blanc trais du pays, 2.00 et 
2,60 le k. ; fromage de Maroilles, 
14,00 et 18 fr. la pièce ; pommes de 
terre. 0,80 et 1 fr. le k. ; carottes. 
1,80 le k. ; navets. 3 fr. le k. ; poi­
reaux, 1,00 et 1,60 la botte ; chico­
rée de Bruxelles. 4 fr. la livre : endi­
ves et scarolles. 2.80 la pièce ; hari­
cots sec*. 6.80 le k. : céleri vert, 1 fr. 
le p ied ; céleri rave. 8 fr. le pied ; 
céleri blanc. 4,00 et 8 fr. le pied : 
choux rouges. 4,00 à 6 fr. le pied : 
choux verts. 2.00 à 3 fr. le pied ; 
pommes. 6.80 le k. : noix, 4.60 la. li­
vre ; marrons. 3 fr. la livre. 

A Lena, S. — Porc, 16 à 30 fr. le 
kilo ; beurre. 20 k 28 fr. le k. ; 
o e u f s . 2 4 S 3 8 f r . l e s 3B : l a p i n t u é 
30 fr. 1» k. ; poulet 34 fr. le k. : 
gruyère 38 à 33 fr. le k. ; Hollande 
24 à 28 fr. le k. ; camembert 3.78 

T. S. F. 

phontqu 
RADIO-PARIS 

d'srglal» : 11 h. 
Claude Vsrzleux 
Raugel 

— 7 h. 30, cours 
80, piano par Mlle 
12 h., chorale Félix 

45. violoncelle par 
Mme Lucienne Radine ; 13 h. 15. mé­
lodie* par M. Julien Peiner : 15 h. 30. 
Le bonhomme de ChAteau-Thierry. 
par MM. Maxime Lory e t G. d'Abzae; 
1S h. 30. mélodies par M. Mary ; 17 h. 
30. c h n u o n i p a r A i m é e F o n t e n a y 
17 h 15. m u s i q u e d e c h a m b r e ; 18 h . 
15. violoncelle et piano par MM. Paul 
Hermann «t Tibor Harsanyl : 1» h. 30. 
deuxième festival Shakespeare-Raci­
ne . 20 h. 43, Phryné ; 21 h. 45. Les 
petits chanteurs i la croix de bois ; 
2» h 19. mélodies par Mme Marthe 
Brésa ; 22 h. 45. musique de chambre. 

ILE DE FRANCE — 20 h.. Quand 
l'accordéon chante, fantais.e radio-
phonique ; 21 h.. Lakmé ; 22 h , chan­
sons : 22 h. 30. refrains anglais. 

RADIO - TOULOUSE. — 18 h. 30. 
orchestre svmohontque; 21 h. 20, Soli; 
22 h. 1azz ; 22 h. 15. mélodiea ; 22 h. 
30. marches militaires 

POSTE PARISIEN. — 8 h. 40. Fredo 
Gardon! : 12 h , Roméo Cariés: 18 h. 45 
Georgius ; 19 h. 52. En correction­
nelle, de M. Diamant-Berger. 

RADIO-CiTé — 18 h. S0. Rina Ket-
tv : 20 h. 30 J. Sourza et Andréas ; 
21 h.. Max Régnier : 21 h 45. Haydn. 

RADIO-37. — 20 h. 05. A quoi rê­
vent les, Jeunes filles. d'A. de Musset. 

NATIONAL ANGLAIS. — 8 h. 15. 
orchestre B B C . 12 h., orchestre 
d'Eatsbourne : 13 h. 30. orchestre 
Cardew ; 15 h . orchestre B B C . ; 
15 h. 30. orchestre Crossman : 20 h., 
orchestre B B C : 23 h., orchestre 
Cardew. 

BRUXELLES. — 17 h. 45 Rsy Ven­
tura : 20 h . .demi-heure du soldat. 

GROS LOTS 
V I L L E D E P A R I S l i t » 

Le numéro 392 028 est remboursé 
par 100.000 francs 

L*. numéro 640.304 est remboursé 
par 50000 francs. 

Les quatre numéros suivants sont 
remboursés chacun par 10.000 francs: 

44 696 — 62.849 — 88 218 — «46 570 
Les quatre numéros suivants sont 

remboursés chacun par 5.000 francs 
12.31» — 12.328 — 67.523 — 285.398 
Les quarante numéros suivants sont 

remboursés chacun par 1.000 francs 
11.738 13288 25.227 27 840 34813 
83.430 103.150 121714 137.289 221.402 

276.930 288.138 302.797 350 378 351.387 
351.850 384.382 408 690 422.888 427.334 
437.188 473803 484 731 488 712 481.067 
522 031 530.488 535106 847.717 563.071 
570 885 808 342 811888 821480 628 871 
830.843 834.484 848 333 664.414 677.020 

FONCIERES 1*11 1 1/t % 
Le numéro 167.888 est remboursé 

par 250.000 francs. 
L* numéro 71334 est remboursé 

par 25.000 francs 
Las - deux numéros suivants sont 

rembourses chacun par 5000 francs : 
473 841 — 807 481 

Cinquante numéros sont rembouiaés 
chacun'par 1.000 francs. 

O B L I G A T I O N S F O N C I E R » » 1 I I J 
(2.88 K) 

Le numéro 715 783 gagne 100.000 [r 
Le numéro 846.727 gagne 25 000 fr 
Les six numéros sulvsnts gagnent 

chacun 9800 francs 
51821 - 288 482 - 353 934 

482487 - 806102 — 870 678 
Quarante - cinq numéros gagnent 

chacun 1.000 francs 

•SBBaSBHstaHaSaSBaaaCsa 

COFFRES-FORTS 
toutes d imens ions d isponib les 

M O D È L E S a seeilsr a . E A r 
p a r t i r d * 4 b 0 Î T . 

G R U S O N " TitlV'" 

à 6.26 la boite : lait 3.10 le l ltrs : 
pomme» de terre 1 fr. le k. : ca­
rottes 2.60 le k. : oignons 4.60 l s k.; 
choux 3 à 4 fr. pièce : choux 3 à 4 fr. 
pièce : poireaux 11 fr. la botte ; ha­
ricots 7 fr. le k. 

174. 173 ; Conttn. du C H . 1128. 112» : 
Electr. et Gat du Nord. 313. 314 : Elec­
tricité Nord. 288, 288.50 : Energie Elect 
du Nord de 1a France. 280, 288. 

METALLURGIE — Aclér Longwy. 
302. 310 : Aciéries du Nord, 285. 263 ; 
Sambre et Meuse. 380. 380 : Atel. Cons-
Nord de la Frsnc*. 320. 318 • Constr. 
Mécanlq . 281. « 8 ; Denaln et Anrin. 
1300. 1310 ; Fives-Lille. 801 : F. et A , 
Msr. Hom . «89. 485 : F. et A Nord et 
Est. 630. 830 : Jeumont. 390. 384 : Lou-
vroil M Aral. 475, 475. 

PETROLE». — Lille-Bonnières. 285 : 
priorité 320. — Raff. Pét. Nord, 76. 

INDUSTRIE» TEXTILES — Agache 
fils. 423, 429 : Industries Textiles. 750. 
760 ; Jouissance. 510. 520 : Le Blan et 
Cle, 386, 388 : Sain* Frères. 287. 268. 

VALEUR» DIVERSES. — Electrique 
Lille-Roubaix-Tourc .. 108. 108 : Cim. 
français. 1300. 1310 : Engrais d'Auby. 
181. 180 i Glaces. Verr. Sp. Nord. 1815, 
1955 : Kall Ste-Thérèse. 849. 830 : Kuhl-
mann. 826 831 : Péchiney. 1820. 1825 : 
St-Gobain. Ch C . 2450. 2460 ; Astur. 
Mines. 228 227 • Hénin. 163.50. 159. 

OBLIGATIONS. — Département du 
Nord 1921. 499 ; 1923. 503 ; 1828 (janv.-
Jullletl. 513.: 1826 (mars-sept). 820 : 
1927. 528 ; 1831 Iremb. a 1.000). 750 ; 
1931 (bon 5001. 455 : 1934. 883 — Dépar­
tement du Pas-de-Calais. 530 : 1937.] 

1928. 880 ; 1838. 889. — Lille 1835.' 
780. — Roubaix 1931. 730. — Crédjt 
National 1919. 530 : 1920. 515 : 1822. 525; 
1923 ifévr.-aoûti. 530 ; 1923 lavrtl-oct) . 

1924. 560 : 1934. 1020 ; 1835. 1020 ; 
1837 1035 • 1838. 1095. — Denain et 
Anztn 4827. 1000. — Eglises dévsstées 
(Gr. de Reconstr.). 182» 6 •>„. 500 : 1828 
5 %, 870 ; 1831. 805. — Grosse Métsll 
1831. 910 —Houillères du Nord et du 
Pas-de-Calais. 1927. 480 : Jsnvier 1931. 

1931. 885 ; août 1831. 888 — 
Artésienne de Force et Lumière. 780. 
— Electrique du Nord-Ouest, 

S PRISE 
petite 
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un fort 

mal 

ODOPHILE 
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T tss Pharmacies * dé faut L a b s r s t s l r e * 
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BOURSE DE LILLE 
du 5 Mars 1940 

Si l u v e u x plaire à u n e blond* 

D i i - ' u i qu'élit v o u r la Joconde 

CHARBONNAGES. — Albi. 1018. 995 
part 900. 860 : Aniche. 1722, 1725 
Anzin. 705, 700 : Béthune. 6185. 6285 
(dixième). 620. 628 : Bianzv. 1213. 1198 
Bruay. 96.50. 94.50 ; Carvin. 818. 782 . 
Corrrm. Fourch., 770. 785 ; Courrières. 
245. 247 : Dourges. 1305. 1285 : Escar-
pelle. 3050. 3100 : Lens. 310. 315.50 ; Lié-
vin. 178. 179.50: Coup. 30 act 53*0. 5400; 
Maries. 0e7495. 495 : Nord d'Alais. 455. 
460 ; Ostricourt. 1200. 1180 ; Vicolgne. 
550, 561. 

GAZ ET ELECTRICITE. — Arté­
sienne F. et L , 166. 167 ; Béthunoise. 

Alfred Motte et Cie. 620 — Cotonnière 
de Flves. 610. — Motte-Bossut fils 6 %, 

EUbliss. L. Nicolle. 971. — Pei-
gnage de Tourcoing. 653. — Eternit. 
802 — Industr. et Agr. de la Somme, 

— Malteries Franco-Belges 5 %. 
840 — Mines de Soumont. 642. — Bee-
ringen. 789. — Bruay 1932. 814. — Lim-
bourg-Meuse, 797. 

C O U P O N S A N N O N C E S 

8 Mars. — Albi (action! N* 52 
Coupon brut 40 : net à payer : nomi-
naUf 32 80 : porteur 26.835 — Albi 
(l/5« de part. N' 19 Coupon brut. 
(l/5« de part) N- 19 : Coupon brut 
13.33 ; net à payer ; nominatif 37.583: 
porteur 31.503. 

— Hauts-Fourneaux de Saulnes, 
N* 73. Coupon brut. 50 ; net à pay 
nominatif. 41 ; porteur. 34.45. 

— Ssint-Sauveur-Arras. N" 15 Cou­
pon brut, 25 : net à payer : nominatif, 
20.50 : porteur. 8.55. 

— E n e r g i e E l e c t r i q u e d u N o r d d e la 
France. N" 18. Coupon brut. 22.50 ; net 
à payer : nomin. 22.50 : porteur, 21.16. 

— ThlvenceU.es N# 15. Coupon brut. 
10.00 : net à payer : nominatif. 8.20 • 
porteur. 6 70. 

Si f u veux plaire à une b r u n » 

C h o n f e - / u i "Au clair de h lunm' 

Brune ou blonde, pa% de baiter 

Si lu n'et pat ire% bien rasé 

Or, pour le bien rater, mon cher. 

Rien de lel que le bâton Vert I 

BOURSE DE PARIS DU 5 MARS 1940 
Cour* I Cours 

I du Joui 

P A R Q U E T C O M P T A N T 

i % p e r p é t u e l 
j % amort issable 
4 * 1817 
t * 1918 
5 * 192» 
« * 182» 
4 v» * 1»32 A 
4 * * 1932 B 
t v, % 1937 

c V o K ' ï ï m -
ObL Trésor 4 t 1 » 3 . . 

_ * « las* •• 
— s » lâai . • 

d* hK EUt 4 * 
P.T.T. t * 1»*» 

- 4 » % 182» . . . . 
_ t \ 1834 
- » * 183S 

Obi. Tr 4 * 1838 B . 
S o u Trésor 4 * 18s*.. 
^ ^ _ 8 % 1834.. 

— « V» 1834. . 
_ 4 % 183».. 

n t f . 1 % Sept 1837. 
B T.". » * Dec. 18S7 . . 
B. Tr. » S» % 1»3» . . . . 
C. Aut. Tabacs 4 **...-

Crédit National 
} % 181» 
) % 1820 
Jui l le t 1822 
Janvier 1823 
Juin 1823 
Janvier 1824 
i % 1832 
« H % 1832 
» % 1834 
J % 1835 
5 * % 1837 -•• 
Dèp du Nord S % iâài 
Banque de Francs 
Crédit Commercial . . . . 
Société Générais 
Sues Action* 
Ch«m d* fer Est 

— Lyon . . . . 
— Midi . . . . 
_ Nord 
— Orléans .. 

Métropolitain - . . 
(Slectr. Paris • • •"• • • ; • 
Blect et Gaz du Nord . 
En Elect Nord IT. . . 
l'homsoi. Houston . . . . 
Nord-Est 
Deiu'n Anrin 
Schueider 
Trèfnerie du Havre . . 
Béthune 10» 

— act ions 
Courriers* 
Lens 
Msrles 

Kall SU- Tb"i»i6" 
Kuhlmann 
Peugeot 
Pollet-Chausson . . 
Plan Young 
Egypte unit . . . . . . 
Japon 1907 
Russe consolidé . . 
Royal Dutch 
Sucrerie Egypte .. 
Electrique L -R -T. 
Cotonnière St-^usntin. 
Ls Blan «t O . . . . 

Il 

16 80 
113 70 
1*6 i>0 

53 70 
«4 7S 

*15 20 
»T 20 

104 70 
*>7 

858 
841 " 
128 80 

IOÛO 
1087 " 
1W6 " 
1014 ' 
1028 " 
:a*u ' 
830 50 

128 50 
Î725 
1640 

3»* 

' » 7 5 
•»' 06 
I» SU 
I* «6 

U J 45 
1*5 50 
ii 66 
«1 75 

i l 6 86 
•7 6 j 

IC4 30 
* U 60 
835 
S87 
375 

m 
1047 
11)17 

tes» 

P é r e n c h l s * 
S s i n t - F r è r e * 
A c i é r i e s d e L o n g w y . . . 

— P s r l s - O u t r é s u . 
— S a m b e t M s e 

A r b e l _ . . 
A t e l e t C h . F r a n c s 
C o n s t r u c t . N o r d F r . . . . . 
C o n s t r u c t m é c a n . , I t , -

J e u m o n t a c t 
L o u v r o i l 
S e n e l l e M a u b e u g * . . . . 

B l a n g y 
C a r v l n 
D o u r g e s 
L i g n y - i e s - A l r e s . . . . . . . 
O s t r i c o u r t 
L i l l e - B a n n i è r e s P r i v . . 
L l l l s - B o n n i è r e s O n t . . 
V e r r e r i e s A n i c h e 
C i m e n t s F r a n ç a i s 
C i m e n t * B o u l o n n a i s . . 
C i m Or . S t e - B s n 
B o k a n o w i k l 
M a r s e i l . d e c r é d i t . . . . 
Z i n c S i l é s i s » . . 
A s t u n e n n e d e s M i n e * . 

414 
269 . 
J06 . 
Mb 

1740 
378 . 
750 . 
348 . 
310 
270 . 
805 ' 
391 ' 
476 . ' 
666 . ' 

1785 . 
Tio . 

1185 . 
788 . 

1382 . 

1208 . 
510 . . 
306 . 
560 . 

1310 . 
228 

4388 . 
78 . 

841 . 
*1 . 

• Î2» . . 

430 . . 
2 W . . 
3 0 0 . : 
M5 . . 

1705 . 
380 " 
' 6 0 . . 

w o . ; 
280 '" 
806 " 
38» Z 
4 « . . 
880 . ! 

174» . . 

IIS» ' 
7 8 2 , . 

1300 . . 

1172 , . 
500 . . 
3 2 0 . . 
S»»0 . . 

131,1 . . 
241 . . 

4386 . . 

•y;: 
•» .. 

B» .. 

BANQUE COMPTANT 
B r u s y . . • • 
C J s r e n c e 
L l e v i n c p 1930 
L * L u c e t t c 

PARQUET T 
B a n q u e d * F r a n c e . . . . 
B a n q u e d e P a r i » 
U n i o n P a r i s i e n n e 
C o m p t o i r N a t i o n a l — . . 
C r é d i t F o n c i e r 
C r é d i t L y o n n a i s 
C « G " d é l e c t r i c i t é . . 

S t - G o b a i n 

S a y . . . 
F o n c i è r e s E g y p t e . . . . . 
C a n a d i a n P a c i f i c . . . . . . 
W a g o n s - L i t » 

R l o - T l n t o 
N o r v è g e A z o L 

BANQUE Tl 
A l b i 

L l e v i n A c t - . . . 
M a l a c c a o r d 
M e x i c a n B a g l * 

S h e l l T r a n s p « . . 
T s n g s n y k a 

U n i o n M r . K> K a t a n g a 
V i s l l l s M o n t a g n s . . . . . 

845 . 

6326 . 
368 . 

H . . 

ERME 
8010 . . 

782 . . 

443 . 
892 , 

2480 . . 
5 i l . . 
76» . . 

3788 . . 

245 ; 

1487 . . 

ERMI 
1080 . , 
2 ( 2 . . 
215 , . 
203 60 

1341 . . 
491 . . 
181 . . 
184 
87 56 

77S . . 

372 «O 
6400 . 

1216 .. 

8S0 . , 

54S0 . . 

8008 . , 

«*:: 
1002 . . 
2500 . . 

781 . , 
3740 . . 

246 . . 

888 . . 
280 . . 

202 88 

48» . . 
1 8 3 « i 
182 8» 

373 a» 

1 2 » . . 

Ftmmtf qui Xouff rez 
Reprenez courage 

Les fsmm«».*tt*>in.tas d* Maladies Intéris-urss : Métrite. Hémor­
ragies, Suites de Couches, Ovarites, Pertes blanches, etc.... 

ne doivent plus desespérer. 
Depuis un siècle et plus, il existe un remède incomparable et 
naturel qui a sauvé des milliers de malades : c'est la JOUVENCE 
DE L'ABBÉ SOURY. Femme» qui «ouftrez, aunez-vou» essayé 
tous les traitements sans résultat, que vous n'avez pas le droit 
do désespérer, et vous devez. »ans plus tarder, taire une cure 

avec la JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY. 

LA J O U V E N C E D E L'ABBÉ SOURY 
C'EST LE SALUT DE LA F E M M E . 

Il est bon de faire chaque |our des infections avec 
l ' H Y G I É N I T I N E D E S D A M E S . L a b o i t e . 7 «r. * o 

C H À L E U S S • V » f f l l « l 
Ê T O i r F I M K H t l 

M A U V A I S E S 

S U I T E * D * C O U C M S * 

MéTKITC* 
ACCIDENTS 

DU RBTOUS o'Àsa 
VASICB» - P H I terras 

H»MOK«OH>E* 

La J O U V E N C E OE L 'ABBE S O U R V 

Lsborateirss M . g D U M O N T I E R * Aousx. sa M u * * 

• a n s seuls* tss phsrmscis* . 

L< «sion : UsaMS-PileMS I • « « 81 

Eslgei S'en. « » » • l'Intérêt d * vows santé, la »*rtts**s 
J O U V E N C E DE L 'ABBE S O U R Y avsc ls portrait «s 

l 'ABBÉ S O U R Y s i , >n roue», la slgnaturs 

l ia* ) . DUa tONT IER. 

JOUVENCE DE 
L'ABBE SOURY 

uU Sa ïesri/tteiCi 

UTsARGEH 
101rued'Arra: 
LILLE (Nord) 

rssa.Nt . i l 
U N E T A B L E OS N U I T 

8>***IUen« franco pa - • 
i C a U t o f M i SftMMt*. Fsw U m 

O B L I G A T I O N S . — V I I I » tt» P a r i * : 
1871. 334 ; 1875. 465 : 1876, 473 : 1882. 
228 . 1894-96. 216 : 1888. 270 : 1899. 348 . 
1804. 243 ; 1810 2 3/4, 214.50 ; 1810, 3 %. 
202 - 1828, 5 %, 837 ; 1829 4 1/2. 766 : 
1830. 3 %, 828 ; à lots 1830 4 %. 733 i 
1831 4 e; . 692 ; Fortif. 4 %, 703 : 1832 
4 1/2. 768 ; 1834 S 1/2 %. 858 ; 1836 5 %. 
828 • 1837 5 1/2 %, 884 ; 1838 6 %. 1010. 

fonciers* : 1883. 245 ; 1885. 275 : 
1/8. 60 : 1885. 308 : 1803. 281 ; 1809. 141 ; 
1»13 3/2 %. 300 ; 1813 4 %, 487 ; 1930, 
4 1/2 % 719 

Csmmunsle* : 1880, lne. ; 1881 268 : 
1882 307 ; 1S99. 27S ; 1806. 276 ; 1812. 

138 : 1926. 583 : 1827. 505 : 1929. 883 ; 
1930 4 %. 738 ; 1831 4 %. 758 ; 1831-32. 
741 : 1932. 731 • 1833 5'-,,. 838 : 1934. 989 ; 
Bons 1887. Inc ; 1888. Inc. ; Panama 
Obllg 123 

CHANGES - Londres. 178.625; New-
York 43.80 ; Belgique. 739 : Hollande. 
2.329 ; Italie, inc. ; Suisse. 985. 

. B O D 
Itnp 4« Rt*v«a «ta Nort 
ISS, rua de Parla, Ullr 

Le Gérant: Stalle OES1 

Pour vos Maux 
D'ESTOMAC 

GASTRITES 
, DYSPEPSIE 

POUDRES 
deCOCK 

A C H A T S 
L O C A T I O N S D ' I M M E U B L E S 

A LOUER, cérance de café situa. 
Place Jacques Febvrier. Porte «l'Ar-

ras à LILLE. Sous-locations possibles 
Ristournes garanties S'adresser Bras-
cari* il* Mons.en-Barœul. 8041 

OFFRES 
D'EMPLOIS 

O N D E M A N D E O U V R I E R 

REPASSEUR-A1GUISEUR 
S O M O N , 

AVIS DIVERS 
A \ / I C A U X O F F I C I E R S 

A ' 1 3 D A P P R O V I S I O N N E M E N T 
La Maison Barbe-Delignv. marée-

salaisor.s. Téléph. 15.76 Boulogne. S'a­
dresser 88. rue Victor-Hugo, peut four­
nir marée délai 36 heures, départe­
ments Nord. Pas-de-Calais 7233 

IMPORTATIONS DE PLANTS 
B)e p o m m e s de te r re de Hol lande , de 
t r a i n s * d * Un peur semences Pr ix sur 
dsmsf lde s t envo i d u ta r i f aux r e p r é -
ssntanls. Maison GR A V E L I N E - D U B O I S 
à B e u v r y - t e i - O r c h i e s (Nord ) . 

B304 

AUTOMOBILES 

Achat Véhicule» Automobiles 

— Mais non, mais non, fit Bunerat. 
— Mon cher monsieur Mouzon. fit 

Vaeret. je parle ici de la façon la plus 
sérieuse et, al J'insiste, c'est que l'ai 
Sx» (raves raisons pour le faire Noua 
sommes entre nous. Je vous supplie 
«k» me dire sur quoi vous bases votre 
Opinion. 

Jatouson ne résista plus. Au reste, il 
M-dJsasvnciaLt qu'à se rendre. 

— D'abord. commenca-t-U. Je ne crois 
pas A la culpabilité des vagabonds... 
Tous an avez arrêté quarante-deux dé­
pute l'ouverture de l'instruction et U 
m fallu lea relâcher les uns après les 

— Ceat bien ce qui fait la désolation 
«s» Désarme., et la mienne, soupira 

— Mol, reprit Mouzon. en caressant 
•tvbeile barbe, j'ai la certitude, Je vous 
la répète, que l'assassin n'est pas un 

• Ct aux quoi basez-vous cette cer­
titude ? 

— Rappelons les faits Dana une mai­
son isolée, comme le sont la plupart 
«Ha maisons basques, on trouve un ma­
tin on vieillard assassiné... On s volé, 
état vrai mais on a volé que des espa­

ces monnayées, on a aussi dérobé des 
papiers de famille. Retenez ce point 

— Nous le retenons, mon cher Juge 
fit Vagret. très attentif. 

— J'appelle votre attention sur un 
autre détail. On a relevé près du mur 
de clôture des empreintes qu'on s'em­
presse d'attribuer à l'assassin, lequel 
était si mal chaussé que le pouce de 
son pied droit dépaaaait la chaussure. 

— Dame l c'est uns piste I 
— Une fausse piste, car l'assassin 

n'est pas un vagabond En effet, la 
maison du crime est une maison Isolée. 
Or. on sait que. dans un rayon de deux 
à trois lieues, aucun trtmardeur n'est 
venu avant le crime demander S man­
ger. Donc ce trimarcVeur, si c'en était 
un, aurait bu ou mangé sur le lieu de 
l'assassinat, soit avant, soit après avoir 
fait son coup 

— Ceat évident, dit le président Bu­
nerat 

— On n'a trouvé aucune trace qui 
permette de croire qu'il ait agi ainsi. 
Voilà un homme qui arrive exténué de 
fatigue. Sous prétexte de demander 
l'aumône ou l'hospitalité. 11 vole «t U 
assassine II y a ta du vin, du pain, des 

LA ROBE ROUGE 
Pau E. BKIEUX ait Maurice LAiNDAÏ 
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victuailles : il s'en va sans y toucher 
Est-ce vraisemblable 1 

— Non. dit Bunerat. 
Vagret objecta presque timidement : 
— Mais il a été dérangé et U s'est 

enfui... 
— Cest invraisemblable, articula net­

tement Mouton. Il na pouvait pas être 
dérangé, puisque Ooyetohe était «aul 
dans la maison. 

— Parbleu ! fit le président. 
Enchanté de rapprobaUon de son 

chef, Mouzon reprit avec assurance : 
— Si M Détonne, mon collègue avait 

comme mol, en plus de ses rares qua-
Utés, l'expérience de cas aortes de cho­
ses, il saurait que las bouteilles vides, 

les débris d alimenta aban­

donnés sur une table constituent pour 
ainsi dire la signature que laissent sur 
le lieu du crime les vagabonds assas­
sins. 

— En effet, dit Bunerat, le connais 
os détail. 

— Celui-là, pensa Le Bouzule, ferait 
condamner un homme pour avoir l'air 
de savoir quelque chose. 

— M. Delorme poursuivit Mouzon, 
de plus en plus fier de l'effet produit 
par sa dialectique. M Delorme aurait 
pu savoir également ceci : U y a dans 
la vis des vagabonds un besoin essen­
tiel qui vient' Immédiatement après la 
faim, c'est celui des chaussures 

— C'est vrai. Interrompit Bunerat. à 
os point que certains d'entre eux ont 

trouvé ce subterfuge de demandei d'al­
ler en appel parce que le trajet jus­
qu'à la cour se faisant le plus souvent 
à pied, l'administration est tenue de 
leur fournir dea souliers, qu'ils n'usent 
guère pendant leur détention et qu'ils 
retrouvent ainsi en bon état, à leur 
sortie de la prison. 

Mouzon était radieux. Il adressa un 
sourire reconnaissant au président et 
continua aa démonstration 

— Remarquez que le vagabond pré­
sume a le pied à peu près de la même 
taille que celui de la victime. Il a — 
c'est vous-même qui le dites — des 
chaussures en fort mauvais état Eh 
bien 1 messieurs, os vagabond mal 

chaussé n'a pas pris de bons et solides 
souliers qui se trouvaient là t 

— Mais s'il a été dérangé ? reprit 
Vagret. 

— J'ai démontré qu'il ne pouvait 
l'être, puisqu'il n'y avait personne dans 
la maison. Je n'ajouterai qu'un mot : 
si le crime a été commis par un pas­
sant, pourquoi ce passant a-t-il volé des 
papiers de famille qui peuvent le dési­
gner comme le criminel à la première 
rencontre avec la gendarmerie ? 

« ... Non, messieurs, le coupable n'est 
pas un vagabond- Si vous voulez le 
découvrir, il faut le chercher dans l'en­
tourage même de la victime, il faut le 
chercher parmi ceux. quL parents ou 
débiteurs, avaient intérêt à aa dispari­
tion. » 

La dernière tirade de Mouzon fit 
l'effet d'un trait de -.tanière. 

— C'est très Juste, murmura Vagret 
enfin conquis 

Bunerat, enthousiasmé, renchérit en­
core sur est éloge du Procureur. 

— Mais, s'écria-t-il. Je dis que c'est 
admirable de logique et de clarté 

Mouzon s'inclina, ravi. Puis U reprit 
la parole : 

— Oj^jyaz-moi. l'affaire est simple. SI 

Jetais chargé de l'instruction. Je ga­
rantis qu'avant trois jours Je coupable 
serait sous clefs. 

Tous les regards, à ce moment, as 
portèrent sur le Procureur-

Oelui-ci saisit la balle au bond. 
— Eh bien l mon cher monsieur Mou­

zon, s'empressa-t-il de dire. Je vais voua 
apprendre une nouvelle : M Delorme, 
très souffrant, m'a rendu le dossier 
tantôt C'est vous qui. dorénavant, aies 
chargé de 1 Instruction du crime d'ima-
serry. 

Un éclair de Joie orgueilleuse brilla 
dans les yeux de Mouzon. 

— Je n'ai pas à vous dire que J'ac­
cepte, mon cher Procureur Mon devoir 
est d'obéir. Je ne retire rien de oe que 
l'ai dit : dans trois Jours, l'asaasatn 
sera arrêté. 

— Bravo I s'écria Bunerat, 
Vagret semblait déjà regaiilardl A la 

pensée que les choses -""'^nt prsjuare 
meilleure tournure 

— Je vous remercie de votre pro­
messe dit-U à Mouzon... Je vous an re­
mercie au nom de loua... Et le déclare 
que vous venez de nous tirer d'une 
grosse inquiétude. 

(A satorsj. 
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